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réduit les coûts des transac-

tions et le double effort. Le 

système permet également 

d’identifier les divergences 

entre les informations sur les 

flux financiers transmises par 

les gouvernements et celles 

transmises par les donateurs.

En 2007, la PGA a continué 

à susciter l’intérêt d’un bon 

nombre de pays. Des mises 

en œuvre sont en cours en 

Bolivie, au Burkina Faso, 

au Burundi, en République 

Démocratique du Congo, au 

Monténégro, et en Tanzanie. 

Le déploiement de la PGA 

dans de multiples pays et 

régions a conduit à un dével-

oppement significatif de ses 

En encourageant l’utilisation de standards 
pour le report et l’analyse des données, la 

PGA améliore la communication entre les 
bailleurs de fond et réduit les coûts des 

transactions et le double effort.
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capacités, de nouvelles fonc-

tionnalités ont été ajoutées 

pour personnaliser la plate-

forme au regard des besoins 

spécifiques de chaque pays. Par 

exemple, il est désormais pos-

sible de faire une estimation 

des coûts dans la PGA pour 

les nouvelles idées de projet, 

ce qui signifie que tout le cycle 

du projet—de sa planification 

jusqu’à son exécution et enfin 

son évaluation—peut être géré 

dans la PGA. 

Les outils de financement et 

autres améliorations deman-

dées par les pays ayant mis en 

œuvre le système peuvent bé-

néficier à d’autres partenaires 

également. La PGA étant 

fondée sur une technologie 

logiciel open source, les gou-

vernements reçoivent le code 

source pour les mises à jour et 

les nouvelles fonctionnalités 

sans avoir à payer de frais de 

licence. La philosophie qui 

sous-tend la mise en œuvre de 

la PGA encourage également 

le partage des connaissances 

entre les utilisateurs de la PGA 

et les utilisateurs potentiels. 

Par exemple, le gouvernement 

Ethiopien, où la plateforme est 

opérationnelle depuis 2005, 

a organisé et hébergé un 

La PGA est une solution 

de e-gouvernement conçue 

pour suivre et reporter les 

informations relatives à la 

gestion de l’aide. Mis en place 

par des gouvernements de 

pays en développement, la 

PGA soutient des processus 

existants pour la coordination 

de l’aide tout en  tirant profit 

des avantages fournis par la 

technologie Internet pour 

améliorer les délais, la mise à 

jour et l’information détaillée 

sur les flux d’aide. 

La PGA permet de saisir des 

ressources comprises dans le 

budget ou hors budget, facili-

tant un meilleur alignement 

entre le financement du dona-

teur et les stratégies de dével-

oppement propres au pays. 

En encourageant l’utilisation 

de standards pour le report et 

l’analyse des données, la PGA 

améliore la communication 

entre les bailleurs de fond et 

Plateforme de Gestion de l’Aide

PROGRAMME MONDIAL SUR L’EFFICACITE DE L’AIDE  
La Déclaration de Paris de 2005 sur l’Efficacité de l’Aide a exposé un nou-

veau programme sur les efforts de développement dans le monde entier. 

Celui-ci est basé sur les principes de la propriété du pays, de l’alignement 

sur les procédures et les priorités du pays, ainsi que l’harmonisation des 

donateurs. La déclaration a été motivée par le constat que les pratiques 

de gestion de l’aide affaiblissaient la progression vers le but ultime 

d’une aide globale pour le développement afin d’améliorer la qualité 

de vie dans les pays destinataires. L’accent doit être mis sur les résultats 

du développement, la réduction de la pauvreté et l’accroissement de 

la durée de vie qui sont des éléments centraux du nouveau consensus 

pour une amélioration de l’efficacité de l’aide. La Plateforme de Gestion 

de l’Aide soutient les objectifs de la Déclaration de Paris en fournissant 

un espace de travail commun aux gouvernements et aux donateurs leur 

permettant de suivre les flux d’aide et évaluer les conséquences sur des 

développements connexes. 

atelier de gestion de l’aide en 

2007 auquel ont participé des 

délégations du Burkina Faso, 

du Malawi, et de la Tanzanie. 

Pendant l’atelier, les partici-

pants ont pu voir une version 

en direct de la PGA, discu-

ter de son rôle avec l’équipe 

de la PGA Ethiopienne, et 

partager leur expérience et 

leur pratique de la gestion de 

l’aide en général. Cette col-

laboration Sud-Sud est l’un 

des avantages de l’adoption 

de systèmes partagés.
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Gestion des résultats avec des systèmes partagés

L’information est essentielle dans la prise de décision, et dans l’ère du numérique dans 

laquelle nous nous trouvons. Les pays en développement collectent chaque année 

d’importantes quantités d’études et de données administratives. Les données financières 

sont de plus en plus générées en temps réel au niveau national et dans certains pays au 

niveau régional et local. 

Cependant dans beaucoup de pays ces réservoirs 

d’informations précieuses se trouvent dans des sys-

tèmes séparés et déconnectés. Par exemple, des résul-

tats d’études sur les ménages peuvent végéter dans des 

bases de données statistiques ou des rapports sans par-

venir aux responsables du budget qui doivent allouer 

les ressources par priorités. Sur le plan international, 

le tableau devient encore plus complexe. L’étalonnage 

est un véritable défi car les pays collectent des informa-

tions de différents types et suivent des procédures et 

des formats différents pour contrôler la progression  

du développement. 

La fondation travaille avec ses partenaires mondiaux pour faciliter l’évaluation de la corréla-

tion entre l’assistance au développement et les résultats. Réunir des données financières et 

des statistiques de développement dans un unique espace de travail utilisant les technolo-

gies web est une étape majeure vers l’établissement d’une base commune pour suivre la 

progression et mesurer les résultats. La PGA permet cette approche grâce à son Tableau de 

bord des Planifications Nationales, une nouvelle fonctionnalité crée en 2007 pour aider les 

décideurs à évaluer les priorités et les décalages. 

Le tableau de bord permet aux chefs de projets d’associer des activités de développement 

spécifiques aux différents niveaux ou objectifs nationaux des stratégies de développement. 

En parallèle les responsables des statistiques ont un espace de travail virtuel pour saisir les 

dernières données sur l’impact du développement, qui sont représentées sous forme de 

graphiques ou de tableaux pour une analyse facile à côté du projet ou des données  

du programme. 

Pour les pays qui ont adopté une approche harmonisée de résultats, le tableau de bord 

permet aux bailleurs de fond de commencer à évaluer quels projets sont alignés sur des 

stratégies et des objectifs de développement plus large. Dans les pays où les gouverne-

ments et les agences donatrices ont déjà accepté de suivre les avancées au travers d’un 

système partagé ou gabarit, le tableau de bord fournit une manière rationalisée de partager  

les dernières mises à jour. 

Le tableau de bord peut également faciliter le suivi des progrès au regard des Objectifs du 

Millénaire pour le Développement. Permettre aux analystes des politiques, aux décideurs gou-

vernementaux, et aux donateurs de mettre en évidence les corrélations entre les investisse-

ments et l’impact du développement est une étape clé vers des discussions plus approfondies 

sur la manière  dont les ressources peuvent être utilisées de la façon la plus productive.
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l’efficacité de l’aide. AiDA 

offre un aperçu des acteurs et 

des projets du développement 

international, ainsi que des 

lieux et du financement de 

ces projets. 

AiDA comporte des informa-

tions sur plus de 200 000 ac-

tivités en cours, plus approxi-

mativement 300 000 projets 

et programmes archivés. La 

fondation a des partenariats 

de collecte des informations 

avec des donateurs majeurs 

(incluant le Comité d’aide au 

développement de l’OCDE, 

la Banque Interaméricaine de 

Développement, la Banque 

Mondiale, et le Départe-

ment pour le Développement 

International du Royaume 

Uni), ce qui signifie que ces 

informations qui sont pub-

liquement accessibles peuvent 

être recueillies et publiées 

sur le site web de AiDA avec 

des coûts de transaction non 

négligeables. De plus, AiDA 

s’est activement engagé dans 

l’International Development 

Markup Language Initiative, 

En fournissant une plateforme globale 
pour échanger et avoir accès aux informa-

tions sur les activités du développement, 
AiDA illustre le principe d’adoption de 

systèmes partagés et d’une terminologie 
rationalisée dans la communauté mon-

diale du développement. 
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qui fait progresser l’utilisation 

des standards ouverts. 

En fournissant une plate-

forme globale pour échanger 

et avoir accès aux informa-

Maximiser l’impact des 

activités du développement 

requiert des efforts impor-

tants alors qu’il peut être 

plus productif et avantageux 

de comparer la contribution 

des différents partenaires en 

matière d’expertise technique, 

de leadership et de ressources. 

Cependant le contexte de 

l’aide internationale est 

complexe, avec des dizaines 

d’agences donatrices multila-

térales et bilatérales finançant 

des milliers d’activités allant 

de petits projets au niveau du 

village à des initiatives régio-

nales ou mondiales. Malgré 

les meilleures intentions, il est 

très facile pour les organisa-

tions de refaire plusieurs fois 

les mêmes choses ou même de 

travailler à contre sens vers le 

même objectif.

AiDA est le plus grand réper-

toire en ligne sur les activités 

de l’aide publique au dével-

oppement. Il est spécifique-

ment conçu pour renforcer la 

coordination entre gouverne-

ment-donateur et donateur-

donateur, améliorant ainsi 

AiDA, le répertoire sur les  
projets du développement

d’information précieuse pour 

les chercheurs. En offrant un 

portail unique au public pour 

accéder à des informations 

détaillées sur les programmes 

de développement mondiaux, 

tions sur les activités du 

développement, AiDA illustre 

le principe d’adoption de 

systèmes partagés et d’une 

terminologie rationalisée  

dans la communauté mon-

diale du développement. 

AiDA aide les gouvernements 

et leurs partenaires à allouer 

des ressources plus efficace-

ment, et constitue une source 

AiDA fournit également aux 

gouvernements soumis à la 

loi sur la transparence et la 

liberté d’informer un espace 

où publier des informations 

sur leurs activités d’aide. 
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Faire entrer les informations dans le domaine public

AiDA, en tant que référentiel d’informations sur les activités du développement dans le 

monde entier, reflète les tendances de l’aide internationale. Une des tendances récen-

tes les plus intéressantes a été l’importance grandissante—en termes de ressources, 

d’influence, et de présence globale—des organisations de la société civile et des fonda-

tions philanthropiques privées. Ces organisations représentent un vivier d’idées nou-

velles, d’initiatives, et de ressources dans l’arène du développement international, mais 

le nombre grandissant d’acteurs signifie également un degré de fragmentation plus 

important dans la distribution de l’Aide.

Cette fragmentation rend le rôle d’AiDA, de décryptage de l’information, d’autant 

plus important. Quiconque souhaitant avoir une vue globale des activités financées à 

l’extérieur d’un pays donné ou un secteur aura besoin d’informations sur les efforts des 

organisations privées et non gouvernementales autant que sur les agences d’aide tradi-

tionnelles bilatérales et multilatérales.

En 2007, AiDA a élargi la palette d’informations qu’elle met à disposition en incorporant 

plus de 3.800 listes provenant de la base de données publique de la Fondation Bill et 

Melinda Gates. Depuis sa création en 2000, la Fondation Gates est devenue la fondation 

caritative la plus importante au monde. 

Le fait de diffuser des informations sur des projets financés par des organisations 

privées, accroît de manière significative la valeur de AiDA en tant que source unique 

d’informations sur les activités du développement. En 2008, la fondation prévoit continu-

er l’élargissement de l’étendue de AiDA en y ajoutant les activités d’autres organisations 

non traditionnelles. AiDA, avec ses informations dans un format convivial, est un bien 

public qui permet aux organisations du monde entier à maximiser l’impact de chaque 

dollar dépensé pour le développement.
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